
Depuis jeudi dernier donc, les
rames du tramway sont à ce point
bondées qu’il est presque impos-
sible de trouver une place assise.
Aux heures de pointe, l’engouement
est tel que les gens s’agglutinent les
uns sur les autres, pourvu qu’ils
puissent y accéder. 

Le prix du ticket, 40 DA, n’a en
rien été dissuasif : «Certes, on paye
le double d’un ticket de bus, toute-
fois, le cadre en vaut la chandelle :
le tram est plus rapide, plus effica-
ce, et surtout, plus propre ! A l’inté-
rieur des rames, on se croirait dans
un pays ultra moderne !» nous dira
un usager. Hélas, tout le monde ne
partage pas le même «enthousias-
me» que ce dernier ; beaucoup en
effet font part de quelques anoma-
lies et estiment que s’il n’était pas
prêt en tout point, il ne fallait pas
coûte que coûte lancer sa commer-
cialisation le 1er mai.

Tout d’abord, en ces premiers
jours de mise en service du tram, où
on a affaire à une foule dense, le
minimum aurait été d’installer l’air
conditionné, et ce afin de permettre
aux usagers de faire un agréable
voyage. Or, dans bien des rames, la
«clim» est à l’arrêt, ou au mieux,

elle est actionnée «en minimum». 
A cela, beaucoup d’usagers ont

été pour le moins déçus de consta-
ter que la mise en service du tram-
way n’a donné lieu, pour l’heure, au
lancement que de quelques rames
seulement, et non pas de la totalité
dont dispose la wilaya d’Oran.
«Lorsque toutes les rames seront
mises en service, là seulement, on
pourra dire que nous avons un
moyen de transport rapide, avec
une rotation qui ne dépasserait pas
les 6 minutes. Hélas, tant qu’il ne
s’agira que de quelques rames
mises en service, on restera dans
l’aléatoire !» Effectivement, la
marge de temps entre l’arrivée
d’une rame et de l’autre atteint par-
fois, faute de rames disponibles, les
18, voire même les 25 minutes, ce
qui est pour le moins énorme.

«Le tramway est censé nous
faire arriver à temps à notre travail,
or, tant que toutes les rames ne
seront pas mises en service, il ne
faut pas trop compter dessus !» dira
un autre usager, qui a dû patienter
une bonne vingtaine de minutes
avant l’arrivée de sa rame.  A l’inté-
rieur du tramway, beaucoup d’usa-
gers ont été étonnés de voir que ce

moyen de transport, censé être
moderne, ne circulait pas à une
grande vitesse, mais roulait, au
contraire, «tout doucement».

En vérité, si le conducteur de la
rame s’appliquait à ne pas dépasser
une certaine vitesse, c’est juste-
ment pour ne prendre aucun risque
: les Oranais, qu’il s’agisse d’auto-
mobilistes ou de piétons, ne sont
pas encore habitués à «cohabiter»
avec ce nouveau moyen de trans-
port, aussi, le conducteur du tram-
way se doit d’être prudent, pour ne

pas risquer un «scénario catas-
trophe». 

Les billetteries automatiques
étant encore «hors de service», les
usagers se doivent d’acheter leurs
tickets directement de chez un
«receveur» se trouvant dans le
tram, et de les composter grâce à
une machine sise à l’intérieur de la
rame et se font contrôler pour dis-
suader les fraudeurs.  Enfin, autre
point positif : le tramway circule jus-
qu’aux alentours de 23h30, ce qui a
pour effet de favoriser à Oran, la vie

nocturne : des familles entières, en
effet, se complaisent à veiller jusque
tard dans la nuit, avec l’assurance
d’arriver «à bon port», vu que le
tramway est fonctionnel jusqu’à
23h. Certes, le lancement de ce
nouveau moyen de transport com-
porte quelques anomalies, mais de
l’avis de tout un chacun : cela n’est
pas bien méchant : «Il faut donner le
temps au temps afin que les
Oranais et le tramway d’Oran soient
enfin en osmose.» 

Amel Bentolba

Voilà quatre jours déjà que le tramway d’Oran est
fonctionnel. Attendu depuis 2008, il est entré en service
seulement jeudi dernier, pour la plus grande joie des
Oranais. Ces derniers se sont rués massivement vers
ce nouveau moyen de transport, écologique et moder-
ne, et dont les travaux, lancés en 2009, «leur ont fait voir
de toutes les couleurs». 
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MISE EN SERVICE DU TRAMWAY D’ORAN

Entre engouement et empressement

CHLEF
Peine 

capitale pour
un triple
meurtre

Le verdict que vient de
prononcer la cour de
Chlef concerne l'ex-poli-
cier de M'sila, qui a tiré
mortellement sur ses
deux cousins et le mari de
sa tante, au courant du
mois de juin 2012, suite à
un litige familial. La scène
s'était déroulée à Beni
Rached, localité située à
30 km du chef-lieu de la
wilaya. L'auteur du carna-
ge, en cavale depuis ce
jour, a été appréhendé il y
a un mois, alors qu'il se
trouvait dans un transport
en commun au niveau de
la cité Hay El Houria.

Medjdoub Ali

La création de centres de
recherche spécialisés dans la trai-
tement automatique des langues,
notamment l’arabe, a été fortement
recommandée, hier dimanche, à
Oran, par des spécialistes et
experts lors du 6e colloque interna-
tional en traductologie et de traite-
ment automatique des langues
(TAL). 

Le président du colloque a indiqué à
l’APS, en marge de la rencontre, qu’«il est
grand temps de créer des centres de traite-
ment des langues surtout dans le cadre du
LMD».  «Nous avons des doctorants qui font
des efforts considérables en ce sens. Il
devient impératif de rassembler ces efforts

dans une structure spécialisée», a indiqué, à
ce titre, le Pr Farouk Bouhadiba.  «Dans le
contexte actuel, la création de centres ou de
départements TAL en Algérie est très impor-
tante dans le but de renforcer la pluridiscipli-
narité dans la recherche en traduction et le
traitement automatique des langues, sur la
langue arabe, par rapport à d’autres langues
telles que le français, l’anglais, l’espagnol, le
russe et le chinois», a-t-il ajouté. 

Dans ce sens, M. Bouhadiba a souligné
que cinq logiciels conçus par des chercheurs
algériens et étrangers seront présentés
durant ce colloque, regrettant l’absence de
soutien financier aux chercheurs algériens
dans ce domaine. Cette rencontre vise,
selon lui, à sensibiliser les étudiants, les
chercheurs et les utilisateurs de l'outil infor-
matique sur l'importance que revêtent la

science de la traduction et le traitement auto-
matique des langues (TAL).   Plusieurs ate-
liers sont prévus pour la circonstance, le pre-
mier abordant notamment des barrières lan-
gagières entre médecin traitant et patients
pour décrire comment trouver des solutions
aux difficultés d’exposition, d’explication d’un
diagnostic ou d’un traitement médical en
langue usuelle. Un autre traitera de l'impor-
tance des technologies de l'information et de
la communication dans  l’enseignement des
langues étrangères. Le colloque est organisé
par le laboratoire de recherche en linguis-
tique, en dynamique du langage et en didac-
tique de l’université d’Oran, en collaboration
avec le Centre de recherche en linguistique
et TAL Lucien Tesnière de l’université de
Franche-Comté (Besançon, France). 

APS

Les langues en débat à El Bahia BRèVES DE NAÂMA
Tentative de suicide 

à Mécheria
D. M., la trentaine, habitant la ville de Mécheria,

a tenté de mettre fin à sa vie après avoir escaladé un
pylône d’éclairage public. 

Le jeune homme, en état d’ivresse, a caillassé
les ampoules des lampadaires, et voulait se donner
la mort en se jetant du haut du pylône. 

Les éléments de la Sûreté et ceux de la
Protection civile qui se sont rendus in extremis sur
les lieux, ont, après une heure de pourparlers, pu
convaincre l’intéressé de renoncer à son geste. Il a
été mis en examen médical, puis présenté à la justi-
ce pour répondre de ses actes, notamment la des-
truction des biens de l’Etat. 

Ils puisaient 
d’un compte CCP

A Naâma, N. M., a été victime de prélèvements à
tort sur son compte CCP. Après avoir constaté des
manques flagrants sur ses disponibilités dans son
compte, il déposa une plainte contre X. 

Les éléments de la Sûreté nationale ont aussitôt
ouvert une enquête qui a abouti à l’arrestation de
trois fonctionnaires : deux agents postiers, S.J., et
son collègue M.D., avec la complicité d’une jeune
fille, agent au centre universitaire de Naâma. Les
mis en cause ont été présentés au magistrat-instruc-
teur qui les a mis sous contrôle judiciaire.  

Saisie de 146 CD 
contrefaits 

Lors d’un barrage de routine à l’entrée de
Naâma, les éléments de la sécurité routière ont mis
la main sur un individu en possession de 146 CD
(compact disc) contrefaits. N. M., âgé de 27 ans, ori-
ginaire de Béchar, a été appréhendé à bord d’un
autocar assurant la liaison Oran-Béchar. 

Le mis en cause a été arrêté et la marchandise
remise à l’Office national du droit d’auteur (ONDA).

B. Henine

Cette opération a eu lieu tôt
dans la matinée du samedi, à 20
mètres du tracé frontalier. Le véhi-
cule, une camionnette Espace, a
été abandonné par le conducteur
qui rebroussé chemin de l’autre
côté de la frontière. C’est généra-
lement la stratégie adoptée par les

contrebandiers qui opèrent la nuit
dans cette zone sensible. Une fois
repérés, les narcotrafiquants ne
s’éloignent jamais du tracé fronta-
lier pour prendre la fuite, ce qui
rend difficile toute poursuite ou tirs
de sommation. Toutefois, au
niveau de la brigade de recherche

de la gendarmerie, on connaît  la
destination (Oran) et le propriétai-
re de cette cargaison  prohibée.  

Selon  le colonel  Boukhbiza, la
lutte contre ce fléau requiert une
certaine vigilance  et une mobilisa-
tion constante.

Ce même responsable nous
fait savoir que depuis le début de
l’année 2013, les services de la
gendarmerie, à eux seuls, ont
saisi plus de six tonnes de drogue.

M. Zenasni

TLEMCEN

Saisie de 10 q de kif traité
à Bab El Assa   

Agissant sur renseignement, les éléments de la brigade
de recherche de la gendarmerie de Tlemcen ont mis en
échec, un scénario visant à introduire frauduleusement
une quantité de kif traité, estimée à 10 q. 

Un gendarme a été victime d'un accident mortel
hier samedi, sur la RN35 reliant Aïn-Témouchent à
Tlemcen, au niveau du tronçon joignant la localité d'El-
Emir Abdelkader au chef-lieu de la wilaya. L’accident
est survenu lorsque un véhicule de marque Kangoo a

percuté le gendarme. La victime, âgée de 35 ans, a
été évacuée aux urgences médicales de Béni-Saf.
Une enquête a été ouverte pour déterminer les causes
et les circonstances de cet accident.

S. B.

AÏN-TÉMOUCHENT
Un gendarme fauché par un véhicule 
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